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A la découverte du gamelan
	Je tape dans mon moteur de recherche « gamelan+cité de la musique » et sélectionne le site dont l’adresse  est  www.citedelamusique.fr/gamelan/ 

	Je clique sur la flèche verte juste avant  «  gamelan mécanique ».
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	Je choisis le gamelan « Lancaran », pièce qui fait partie du répertoire enseigné aux débutants.


Réponds à ces questions (ou complète les phrases) !

( Ce que tu vois sur l’écran s’appelle un GAMELAN qui est donc un ensemble de      PERCUSSIONS     
( Relie le nom des instruments à sa signification européenne !
	Bonang (panerus et barung)
	
	Gong (suspendu horizontalement)

	
	
	

	Peking (saron panerus) - Saron (demung et barung)

Slenthem
	
	Gong (suspendu verticalement)

	
	
	

	Kendhang (ketipung ou ageng)
	
	Métallophones

	
	
	

	Kethuk – Kempyang - Kenong
	
	Carillons de gongs (horizontaux)

	
	
	

	Gong (ageng ou suwukan) - Kempul
	
	Instrument de percussion à peaux


Pour la suite, il te faut écouter ce gamelan (Marche – Arrêt par la barre d’espace)
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Survoler ces cases avec la souris permet l’écoute de cette seule case, cliquer sur ces cases les rend muettes.
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	Ecoute d’un cycle
	
	Ecoute des 4 cycles


( De quel continent te semble venir cette musique ?   -     ASIE      (Java - Indonésie)    
( Quel instrument marque les cycles longs (un seul coup au début de A) ?  -       GONG AGENG     
( Quel instrument marque les cycles courts (un seul coup au début de B-C-D) ?

                                                                               -       GONG SUWUKAN     
( Quels instruments jouent la « mélodie squelette » (balungan) ?   -     slenthem - bonangs     
( Quel instrument joue le plus ?    -     PEKING  (SARON  PANERUS)     
   Que fait-il par rapport au balungan ?   -     IL  MULTIPLIE  LA  MELODIE  DU BALUNGAN PAR DEUX   
( Quel instrument joue le moins ?  -     LE  GONG   AGENG     
Complète cette phrase ! Plus un instrument est aigu, plus il     JOUE   DE   NOTES     . 
Conclusion : La musique de gamelan est donc une musique de caractère répétitif enchaînant plusieurs cycles ponctués par la colotomie des     GONGS   VERTICAUX     et superposant des phrases mélodiques et surtout     RYTHMIQUES     différentes. Cette musique est donc     POLYPHONIQUE     (plusieurs sons superposés) et     POLYRYTHMIQUE     (plusieurs rythmes superposés)
( Balungan : nom donné dans le gamelan à la mélodie squelette.
Colotomie : ponctuation de la mélodie  par les instruments à sons non déterminés (gongs verticaux en général).
( Polyrythmie : superposition de plusieurs rythmes différents.
( Polyphonie : superposition plusieurs voix (parties) mélodiques différentes.
Pratique du gamelan

Exercice :  jouer collectivement un cycle de gamelan (proche du « Lancaran ») avec le cybergamelan

Aller à l’adresse http://www.kuveni.de/cybergamelan/cybergamelan.htm (ou taper cyber-gamelan dans un moteur de recherches et trouver cette adresse)
1. Choisir son instrument : gong (3 élèves au total) – gambang (2) – gendér (2) – kempli (7)
   (Les élèves n’ayant pas d’instrument chantent – inversion des rôles ensuite)
2. Les élèves jouant du kempli se répartissent en 2 groupes de 3 et 4 et choisiront ensuite chacun une « note »
3. Apprentissage et mise en place collective (cf feuille suivante)
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	« Cycle» à exécuter 

(d’après l’écriture « aide-mémoire » utilisée en Indonésie)

Les silences sont représentés par . et pour les kendhang (ou leur équivalent) p signifie son aigu, b son grave.
La partie de kempli A sera jouée en frappant l’instrument sur sa partie haute, la partie B sera jouée en frappant le mamelon de l’instrument.
	Voix
	6
	6
	3
	3
	4
	4
	6
	6
	4
	4
	6
	6
	4
	4
	7
	7

	
	Kempli A
	6
	.
	3
	.
	4
	.
	6
	.
	4
	.
	6
	.
	4
	.
	7
	.

	
	Kempli B
	6
	2
	.
	2
	4
	2
	.
	2
	6
	2
	.
	2
	4
	2
	.
	2

	
	Gendér
	6
	.
	.
	.
	4
	.
	.
	.
	6
	.
	.
	.
	4
	.
	.
	.

	
	Gambang
	8
	.6
	.
	6
	6
	.6
	.
	6
	8
	.6
	.
	6
	6
	.6
	.
	6

	
	Gongs

verticaux
	1
	.
	.
	.
	.
	.
	3
	.
	.
	.
	3
	.
	.
	.
	5
	.

	
	KENDHANG
	p
	p
	p
	p
	p
	p
	b
	p
	p
	p
	p
	p
	p
	p
	b
	p
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	Voici ce que serait le cycle ci-dessus en écriture traditionnelle européenne. 

(Une fois la polyrythmie assurée, le professeur fera accélérer et/ou ralentir la répétition du cycle avec la percussion)



Sur cet exercice, on se rend bien compte que la difficulté du gamelan est la maîtrise     COLLECTIVE     (même pour cette pièce enseignée aux débutants!).
Œuvre de référence 1
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 Beleganjur

Le Beleganjur est une musique de procession traditionnellement employée pour chasser les mauvais esprits, elle  dure le temps de la cérémonie. Ce n’est donc pas une musique pure, elle a une fonction.
Cet extrait – qui provient de Bali, petite île d’        INDONESIE     - débute par un enregistrement de     CRAPAUDS     (enggung) : ce cri d’animal est à l’origine des formules métriques courtes marquées par les gongs horizontaux que l’on nomme motif des         CRAPAUDS     .

Il est joué par un ensemble portatif (ce qui explique qu’il n’y ait pas le gong       AGENG     , celui-ci étant trop lourd pour être porté).

( Relie les instruments à leur rôle dans cette musique !

	Réongs
	
	polyrythmie

	
	
	

	6 paires de     CYMBALETTES     (ceng-ceng)
	
	direction

	
	
	

	Gongs isolés (kempuls)
	
	colotomie

	
	
	

	Une paire de Kendhangs
	
	mélodie


( Que se passe-t-il à 1mn30 ? - Il y a un changement brutal de    TEMPO   puis une     ACCELERATION     
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	( L’ensemble étant portatif, une personne ne joue qu’un réong et la mélodie est donc partagée entre les musiciens.
Les musiciens font donc preuve d’une grande       VIRTUOSITE      collective (nécessaire pour le gamelan qui est un instrument collectif, les différents instruments ne pouvant être joués ou travaillés séparément).


( Résumé :
Le GAMELAN (du mot javanais « gamel » signifiant tenir un marteau, marteler) doit être considéré comme un seul et unique instrument composé d’instruments métalliques à percussion (gongs isolés et en carillons) et de métallophones à lames. A ces instruments dits « forts » peut s’adjoindre des instruments dits « doux » comme la flûte à bandeau, la vièle à 2 cordes ou la cithare.

Chaque gamelan, fabriqué par un seul artisan, a son accord propre et est donc unique ; chaque gamelan fait la fierté de son propriétaire et de ses exécutants bénévoles (mélangeant hommes et femmes de toutes les couches sociales).

Existant depuis au moins le 15ème siècle, c’est l’élément principal de la musique de Java (et de l’île voisine de Bali) ; il participe à toutes les manifestations, cérémonies, festivités existantes et est présent dans les autres formes d’art (théâtre [en particulier le théâtre d’ombres], danse). Le gamelan n’est donc traditionnellement pas une musique de concert mais une musique fonctionnelle.

La musique de gamelan  est une musique basée sur la répétition de cycles courts ou longs marqués par la COLOTOMIE des gongs suspendus (le gong ageng, le plus grand des gongs, n’intervenant que pour indiquer les changements de grands cycles). Sur cette colotomie est installée le balungan  (mélodie squelette) joué le plus souvent aux métallophones et des subdivisions de cette mélodie. Globalement, plus un instrument est aigu (plus il est donc loin de la base grave que constitue le gong ageng), plus il joue de notes. La performance de cette musique n’est pas individuelle mais collective : les notes sont réparties entre plusieurs instruments et plusieurs instrumentistes, c’est la coordination collective qui fait la qualité d’un gamelan.
Projet musical
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 Asimbonanga - Johnny Clegg
Cette chanson fait partie des débuts de la « world music », car elle mélange dans le texte, les mélodies, la musique de variété américaine (musique occidentale) composée par Johnny Clegg et l’influence zoulou (musique traditionnelle) grâce à la personne de Sipho Mchunu.
C’est une chanson de forme        RONDO        (     REFRAIN - COUPLETS     ).
	Refrain de la chanson (chanté en zoulou)
Chanté à  2  voix (donc  POLYPHONIQUE ) en     HOMORYTHMIE     
	Asimbonanga

Asimbonang' uMandela thina

Laph'ekhona

Laph'ehfeli khona
	Nous ne l'avons pas vu

Nous n'avons pas vu Mandela

A l'endroit où il est

A l'endroit où on le retient prisonnier


Asimbonanga est un hymne à la libération de Nelson Mandela (né en    1918    ), figure  emblématique de
la lutte anti-apartheid en      AFRIQUE  DU  SUD         , prisonnier politique de 1964 à 1990. Après la fin de

l’apartheid, il a été président de la république de 1994 à 1999.
Les autres personnes citées dans la chanson [Steve Bantu Biko - Victoria Mxenge - Neil Aggett] sont également des figures et martyrs de la lutte contre l’apartheid, arrêtés puis morts ou assassinés en prison.
( Chanter en     HOMORYTHMIE      : chanter ensemble avec le même rythme (mais pas les mêmes notes)
Œuvre de référence 2
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 Demba nyouma

( De quel continent te semble venir cette musique ?   -     CONTINENT AFRICAIN ( MALI )    
( Quelles voix interviennent ?    -     UNE VOIX SOLISTE       (griotte)  et     UN CHŒUR DE FEMMES     
   Comment est la voix de la griotte ?    -     VOIX NON-TRAVAILLEE SURTOUT PARLEE-CHANTEE     
                                                             Elle ne     CHANTE     que pendant les     REFRAINS     
( Cet extrait est un chant de généalogie, c’est donc une musique      FONCTIONNELLE        , il évoque à la 
fois la maternité (le chœur chante « démba nyouma, Dé né soro mandi » « Mère bonne, Ce n’est pas facile d’avoir un enfant »), la naissance et la généalogie.

( Quels éléments sont à rapprocher du gamelan ?  - le caractère     REPETITIF     , la     POLYRYTHMIE     
   entre les instruments et le fait que ce soit une musique     FONCTIONNELLE     .
	Kora (Harpe-luth)
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Doum-doum
	Djembés
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Balaba (balafon)

	
	Quelles sont les fonctions de ces instruments ?

- Mélodie : FLûTE - KORA
- Accompagnement mélodique : BALABA
- Accompagnement rythmique : DOUM-DOUM   /   DJEMBES
Quel instrument fait un ostinato ?  - DOUM-DOUM
Quels instruments font un « solo » ?    - BALABA – KORA - DJEMBES


( Griot : musicien professionnel d'Afrique de l'Ouest et des régions islamisées d'Afrique orientale et centrale. Les  griots sont à la fois musiciens, conteurs, chanteurs et poètes, ils vivent en castes et transmettent leur savoir de génération en génération.
Œuvre complémentaire 1
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  Cak (ou Kécak) 
( De quel continent te semble venir cette musique ?   -      ASIE (BALI – INDONESIE)
   Quel élément permet de le savoir ?    - La      COLOTOMIE      (mais ici vocale)
( Complète cette phrase résumant la vidéo : le Cak  est une sorte de « gamelan      VOCAL      ». Chaque chanteur exécute un      RYTHME      en onomatopées qui doit compléter les cellules rythmiques de ses partenaires, ce qui donne une      POLYRYTHMIE      très complexe. Les chanteurs assis en      CERCLE exécutent en même temps que le chant une      CHOREGRAPHIE     , les bras tendus vers le      CENTRE      du cercle, un arbre-chandelier.
( Comment débute l’extrait ?     - Il débute par un chant (comprenant des formules magiques pour la pluie)
   lancé par un      SOLISTE       suivi du      CHŒUR D’HOMMES .

( Comment sont annoncés et arrêtés les différents passages polyrythmiques du choeur ? - Par un      CRI
On retrouve bien sûr dans cet extrait la        POLYRYTHMIE       , le caractère        REPETITIF        et le fait d’être une musique fonctionnelle (même si ici, l’extrait est un «      CONCERT      » pour touristes)

Tout cet extrait s’appuie sur un épisode du Ramayana
Le Ramayana (autour du 1er siècle avant J.C.), l’un des deux grands poèmes épiques de l'Inde, raconte la vie et les exploits de Rama. Bien qu'héritier du trône, Rama est exilé par son père et accepte d'aller vivre dans la forêt avec Sita son épouse. Ravana, roi démon de Lanka enlève Sita et l’emporte dans son île de laquelle elle est libérée par Rama, le singe Hanuman et l’armée des singes. Bien que Sita n’aie pas perdu sa chasteté, le peuple demanda qu’elle subisse l’épreuve du feu, épreuve qu’elle traversa avec succès.
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Œuvre complémentaire 2
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 Chant de pêche 

Cette musique est un exemple de musique aborigène (     AUSTRALIE      ). 
Comme le titre l’indique, c’est là encore une musique      FONCTIONNELLE
La musique des aborigènes n'a pas de système d'écriture - elle est donc de tradition    ORALE    - et n'a pas d'existence hors du rituel ou des cérémonies qu'elle accompagne ou rythme. Elle implique autant l'individu que la communauté.

Elle est exécutée par une    VOIX D’HOMME SOLO   accompagnée de 2 paires de      BATONS      et d’un      DIDGERIDOO      , elle comprend   3   cycles ponctués par      UN  CRI      .
( Combien l’accpgt comprend-il de rythmes superposés ?  -    3    
( Quel son produit l’instrument à vent (constitué d'une branche d'arbre dont le centre a été dévoré par les termites) ?  - Un      BOURDON       (son      CONTINU      ) et des      HARMONIQUES      . Pour en jouer, on se sert de la respiration continue.
Conclusion : on retrouve dans cet extrait une musique      FONCTIONNELLE      de caractère      REPETITIF       utilisant la      POLYRYTHMIE      et une voix      NON-TRAVAILLEE      .

Indique sur cette carte du monde les pays « visités » au travers des extraits musicaux !
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( Conclusion générale : 
Au travers des 4 extraits de musique traditionnelle étudiés provenant de 3 continents différents se dégagent quelques caractéristiques communes. 

Tous ces extraits sont des musiques      FONCTIONNELLES        (ce ne sont pas des musiques      PURES      ou de      CONCERT      ) et de tradition      ORALE      (n’utilisant pas ou très peu de      PARTITIONS      ). Ce sont des musiques à caractère      REPETITIF      et utilisant la      POLYRYTHMIE      . Quand les voix sont utilisées, ce sont des voix      NON-TRAVAILLEES      .
On peut également ajouter qu’elles sont exécutées la plupart du temps par des hommes.[image: image18.bmp][image: image19.png]



